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COMMUNIQUÉ DE PRESSE
 

Pour Conservation Baie Missisquoi  
Québec doit donner aux municipalités
les moyens de leurs responsabilités    
 

(Venise-en-Québec, le 24 septembre 2007) – Conservation Baie Missisquoi (CBM), organisme qui milite en faveur de la restauration de l’un des plus beaux plans d’eau du Québec, est inquiet devant la décision du gouvernement du Québec de transférer aux municipalités des responsabilités de réglementation jusqu’ici assumées par le ministère du Développement durable, de l’Environnement et des Parcs (MDDEP). Cette appréhension a été exprimée lors de l’assemblée générale de l’organisme tenue le samedi 15 septembre dernier.

 

La présidente de Conservation Baie Missisquoi, Nathalie Fortin, reproche au gouvernement de se délester continuellement de ses responsabilités face à l’environnement pour les refiler aux municipalités qui, trop souvent, n’ont pas les moyens financiers requis pour faire appliquer les règlements en vigueur. « Les poursuites contre les contrevenants aux lois environnementales sont coûteuses et les petites municipalités, comme celles qui bordent la baie Missisquoi (Saint-Armand, Saint-Pierre-de-Vérone à Pike River, Venise-en-Québec, Saint-Georges-de-Clarenceville), ne disposent pas, sur la seule base de leur fiscalité, des budgets nécessaires et de l’effectif pour faire respecter la règlementation. Le gouvernement du Québec doit les soutenir pour faire face à leurs nouvelles responsabilités ou continuer de les assumer lui-même. »

Toujours du côté municipal,  Nathalie Fortin se réjouit de la collaboration survenue, l’été dernier, entre son organisme et les municipalités de Saint-Armand et de Saint-Georges-de-Clarenceville.  Grâce à une subvention d’emploi-été Canada, CBM a pu retenir les services d’un étudiant, Vincent van Horn, qui, sous la supervision des inspecteurs municipaux de chacune des municipalités, a procédé à l’inspection des fosses septiques d’un secteur de Saint-Armand en bordure de la baie et à l’entretien de sites de plantations récentes d’arbres dans la municipalité de Saint-Georges-de-Clarenceville. Une caractérisation des rives du côté ouest de la baie (type d’aménagement, angle des pentes, et végétation) a également été effectuée dans cette municipalité, le tout soutenu par de nombreux clichés photographiques.

En outre, la municipalité de Saint-Georges-de-Clarenceville a contribué d’une somme de 1000 $ pour aider CBM à procéder à des travaux de terrain, comme la plantation d’arbres.

 

Absence de cyanobactéries
Même si elle se réjouit que cette année la baie Missisquoi n’ait pas été la cible d’un avis de présence de cyanobactéries, sinon très tard pour une simple mise en garde, Nathalie Fortin signale qu’il ne faut pas baisser les bras pour autant. « Nous allons observer de près le phénomène pour comprendre ce qui se produit. Peut-être que le temps sec des mois de mai et juin, suivant l’épandage de lisier et de fumier sur les terres agricoles, a permis que le phosphore reste dans les champs et ne soit pas lessivé dans les cours d'eau. Cet aspect lié aux efforts réalisés par les riverains de la baie et de ses affluents a sans doute contribué au maintien d’une eau claire dans la baie. Mais demeurons vigilants et continuons sans relâche de protéger notre baie en végétalisant nos berges, les abords des cours d'eau et les fossés qui s’y jettent. »

 

Dans un autre ordre d’idée, Conservation Baie Missisquoi réclamera du gouvernement fédéral qu’il légifère afin que l’obtention d’un permis soit nécessaire pour organiser des compétitions sportives sur les eaux de la baie, telles que les régates qui viennent perturber les eaux de ce plan d’eau depuis maintenant trois ans. En effet, l’utilisation des cours d’eau relève du niveau fédéral alors que la sécurité revient au niveau provincial.

 

Plusieurs des membres présents à l’assemblée générale de CBM ont souligné la somme de travail accomplie malgré les maigres ressources dont dispose l’organisme.

 

Par ailleurs, le conseil d’administration de Conservation Baie Missisquoi regrette le départ de trois de ses membres : Louis Hak, Ghislain Prince et Martin Landreville. « Ces personnes, commente Nathalie Fortin, ont rendu de grands services à notre organisation et je tiens à les remercier de leur dévouement tout en sachant qu’elles demeureront actives au sein de l’organisation. »
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Légende (de g. à dr.) :

 

Le conseil d’administration 2007-2008 de Conservation Baie Missisquoi : Yves Foisy et Michel Saint-Denis (nouveaux membres), Yvan Sinotte, Martine Viviers (nouvelle membre), Nathalie Fortin, Maurice Lamothe et Pierre Leduc (également président de la Corporation du bassin versant de la baie Missisquoi).
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Informations : Yvan Sinotte, relations de presse, 514-979-6338

 

Pour entrevue : Nathalie Fortin, M.Sc. 514-801-6919

